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François Goffredi
Tout quitter pour l’amour des pierres
Comme Obélix, François Goffredi est tombé dedans quand il était petit… Après un début de carrière dans 
l’industrie, il décide, à 37 ans, de changer de vie et de retourner à ses premières amours, le travail de la pierre 
et du marbre, et de s’installer à son compte

François Goffredi créé des objets de décoration en pierre mais restaure aussi monuments, escaliers ou cheminées.

Depuis un an, François Goffredi 
a ouvert son atelier de tailleur 

sur pierre et de marbrier à Pagny-
sur-Moselle (Meurthe-et-Moselle), 
commune où il est né en 1969. Dans 
cet atelier équipé pour le travail des 
pierres dures – principalement le gra-
nit –,  il propose ses services pour la 
création et la production de pierre à 
eau et de tout objet de décoration en 
pierre, tant pour l’intérieur que l’ex-
térieur. « J’effectue également des tra-
vaux de restauration de monument, 
escalier, dallage, cheminée  », précise 
l’artisan qui indique travailler aussi 
le marbre, un matériau qui nécessite 
d’autres équipements et un savoir-
faire particulier.
Il s’agit, en quelque sorte, d’un retour 
aux sources pour  François Goffredi. 
«  Mon oncle dirigeait une marbrerie 
dans laquelle travaillait mon père. 
Très tôt, j’ai donc eu des contacts avec 
les matériaux et les outils qu’ils utili-

saient », se rappelle-t-il. Pour autant, 
il se dirige vers un autre secteur pro-
fessionnel, la mécanique. 
Pendant une vingtaine d’années, il va 
travailler dans différentes entreprises, 
notamment chez Philips Eclairage à 
Pont-à-Mousson (Meurthe-et-Mo-
selle) en qualité de mécanicien d’en-
tretien et de maintenance. Mais l’en-
vie de créer, de faire un travail plus 
manuel, ne l’a jamais vraiment aban-
donné depuis son enfance. Il va déci-
der de changer de vie. 
Conseillé par Inffolor, organisme 
spécialisé dans l’information sur la 
formation en Lorraine, il s’adresse 
au Fongecif (fonds de gestion du 
congé individuel de formation) pour 
solliciter –  et obtenir  – la prise en 
charge d’une formation qualifiante 
de longue durée. Dans la région, seul 
le lycée Camille Claudel de Remire-
mont (Vosges), prépare au CAP de 
«  tailleur de pierre, marbrier décora-

teur  », et François Goffredi va donc 
s’y inscrire. 
Puis, pour parfaire ses connaissances, 
il va travailler quelques temps dans 
une marbrerie funéraire et de déco-
ration, avant de franchir le pas ultime 
qui conduit à la création de sa propre 
entreprise. « J’ai heureusement bénéfi-
cié du soutien total de ma famille, in-
dispensable pour mener à terme ce type 
de parcours qui entraîne d’énormes 
contraintes »,  souligne-t-il.  
Il insiste également sur le fait qu’une 
telle réorientation professionnelle 
suppose d’accepter, au début et pen-
dant  quelques années, une baisse 
de ses revenus. « C’en est fini du sa-
laire fixe, des primes et avantages so-
ciaux éventuels qu’offre une grande 
entreprise, mais il faut  aller jusqu’au 
bout  », déclare François Goffredi, 
membre de l’association lorraine des 
métiers d’art. � Pascal Ambrosi
www.metierdart-lorraine.org


